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Personne ne devrait être assis seul
Par Gerrit W. Gong
du Collège des douze apôtres

Nevienam nav jāsēž vienam
Elders Gerits V. Gongs
no Divpadsmit apustuļu kvoruma
 
Conférence générale d’octobre 2025

Vivre l’Évangile de Jésus-Christ, c’est aussi accueil-
lir tout le monde dans son Église rétablie.

I.
Depuis 50 ans, j’étudie la culture, y compris 

la culture de l’Évangile. J’ai commencé par les 
biscuits chinois (fortune cookies).

Dans le quartier chinois de San Francisco, les 
dîners de la famille Gong se terminaient par un 
biscuit chinois et une citation pleine de sagesse, 
comme, par exemple : « Un voyage de mille 
lieues commence toujours par un premier pas. »

Quand j’étais jeune adulte, je faisais des 
biscuits chinois. Muni de gants blancs en coton, 
je pliais et façonnais ces biscuits ronds tout juste 
sortis du four.

À ma grande surprise, j’ai appris qu’à l’origi-
ne, les biscuits chinois ne faisaient pas partie de 
la culture chinoise. Pour différencier les cultures 
chinoise, américaine et européenne en matière 
de biscuits chinois, j’ai recherché ces derniers 
sur plusieurs continents, comme on procèderait 
pour localiser un incendie de forêt. Les restau-
rants chinois de San Francisco, Los Angeles et 
New York servent des biscuits chinois, mais ce 
ne sont pas ceux que l’on trouve à Pékin, Londres 
ou Sydney. Seuls les Américains fêtent la journée 
nationale du biscuit chinois. Seules les publicités 
chinoises proposent des « biscuits chinois amér-
icains authentiques».

Les biscuits chinois sont un exemple simple 
et amusant. Mais le même principe de com-
paraison des pratiques dans différents contextes 
culturels nous permet de distinguer la culture 

Dzīvošana saskaņā ar Jēzus Kristus evaņģēliju no-
zīmē arī to, ka mēs nodrošinām vietu visiem Viņa 
atjaunotajā Baznīcā.

 I
50 gadu garumā es esmu pētījis kultūru, 

tostarp evaņģēlija kultūru. Es sāku ar laimes 
cepumiem.

Gongu ģimenes vakariņas Sanfrancisko 
ķīniešu kvartālā parasti noslēdzās ar laimes ce-
pumu un kādu gudru teicienu, piemēram, „Katrs 
tūkstoš jūdžu ceļojums sākas ar vienu soli”.

Pusaudža gados es cepu laimes cepumus. 
Uzvelkot rokās baltus kokvilnas cimdus, es tikko 
no krāsns izņemtos cepumus salocīju un ieliku 
veidnē.

Man par pārsteigumu es uzzināju, ka laimes 
cepumi sākotnēji nemaz nebija daļa no ķīniešu 
kultūras. Lai nošķirtu ķīniešu, amerikāņu un 
eiropiešu laimes cepumu kultūru, es centos atrast 
laimes cepumus vairākos kontinentos — līdzīgi 
kā tiek izmantotas vairākas vietas, lai triangu-
lētu meža ugunsgrēka vietu. Ķīniešu restorānos 
Sanfrancisko, Losandželosā un Ņujorkā tiek 
pasniegti laimes cepumi, bet ne Pekinā, Londonā 
vai Sidnejā. Amerikāņi ir vienīgie, kas atzīmē 
Nacionālo laimes cepumu dienu. Tikai ķīniešu 
reklāmas piedāvā „autentiskus amerikāņu laimes 
cepumus”.

Laimes cepumi ir jautrs, vienkāršs piemērs. 
Taču tas pats princips ar tradīciju salīdzināšanu 
dažādās vidēs var palīdzēt mums noteikt evaņģē-
lija kultūru.Tagad, piepildoties Mormona Grā-
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de l’Évangile. Et maintenant, le Seigneur nous 
donne de nouvelles occasions d’apprendre la 
culture de l’Évangile à mesure que les prophéties 
liées aux allégories du Livre de Mormon et aux 
paraboles du Nouveau Testament s’accomplis-
sent.

II.
Partout, les gens se déplacent. Les Nations 

Unies recensent 281 millions de migrants inter-
nationaux. Ce nombre représente 128 millions 
de personnes de plus qu’en 1990 et trois fois plus 
que les estimations de 1970. Un nombre record 
de convertis rejoignent l’Église de Jésus-Christ 
des Saints des Derniers Jours partout dans le 
monde. Chaque jour de sabbat, des membres et 
des amis de l’Église originaires de 195 pays et 
territoires se réunissent dans 31 916 assemblées 
de l’Église, et parlent 125 langues différentes.

Récemment, en Albanie, en Macédoine du 
Nord, au Kosovo, en Suisse et en Allemagne, j’ai 
vu de nouveaux membres accomplir l’allégorie 
de l’olivier du Livre de Mormon. DansJacob 5, le 
Seigneur de la vigne et ses serviteurs fortifient 
les racines et les branches de l’olivier en rassem-
blant et en greffant ensemble celles provenant de 
divers endroits. Aujourd’hui, les enfants de Dieu 
se rassemblent en Jésus-Christ ; le Seigneur nous 
offre un moyen naturel remarquable d’étendre la 
plénitude de son Évangile rétabli.

Pour nous préparer au royaume des cieux, 
Jésus raconte les paraboles des conviés et du 
festin de noces. Dans ces paraboles, les invités 
présentent des excuses pour ne pas venir. Le 
maître demande alors à ses serviteurs d’aller « 
promptement dans les places et dans les rues de 
la ville » et d’amener « les pauvres, les estropiés, 
les aveugles et les boiteux». Spirituellement, cela 
nous représente tous.

Les Écritures déclarent :
« Toutes les nations sont invitées » à « un 

souper de la maison du Seigneur».
« Préparez le chemin du Seigneur […] pour 

que son royaume aille de l’avant sur la terre, pour 
que les habitants de la terre le reçoivent et soient 
préparés pour les jours à venir. »

De nos jours, les personnes invitées au 
souper du Seigneur viennent de tous les horizons 
et de toutes les cultures. Nous faisons en sorte 
que nos assemblées reflètent nos collectivités, 
qu’elles soient régionales ou internationales, 
jeunes ou âgées, riches ou pauvres.

matā aprakstītajai alegorijai un Jaunās Derības 
līdzībās ietvertajiem pravietojumiem, Tas Kungs 
paver jaunas iespējas iepazīt evaņģēlija kultūru.

 II
It visur cilvēki pārceļas. Apvienoto Nāciju 

Organizācija vēsta par 281 miljonu starptautisko 
migrantu. Tas ir par 128 miljoniem cilvēku vairāk 
nekā 1990. gadā un vairāk nekā trīs reizes pār-
sniedz 1970. gada aplēses.Visā pasaulē rekordliels 
skaits jaunpievērsto atrod Pēdējo Dienu Svēto 
Jēzus Kristus Baznīcu. Katru sabatu Baznīcas 
locekļi un draugi no 195 valstīm un teritorijām 
pulcējas 31 916 Baznīcas draudzēs. Mēs runājam 
125 valodās.

Nesen es biju liecinieks tam, kā Albānijā, 
Ziemeļmaķedonijā, Kosovā, Šveicē un Vācijā jau-
nie Baznīcas locekļi piepilda Mormona Grāmatā 
aprakstīto alegoriju par eļļas koku.Jēkaba grā-
matas 5. nodaļāvīna dārza Kungs un viņa kalpi 
stiprina gan eļļas koku saknes, gan zarus, savācot 
kopā un potējot kokus, kas aug dažādās vietās. 
Mūsdienās Dieva bērni sapulcējas vienoti Jēzū 
Kristū; Tas Kungs piedāvā ievērojamus dabiskus 
veidus, kā pilnveidot mūsu dzīvi saskaņā ar Viņa 
atjaunotā evaņģēlija pilnību.

Sagatavojot mūs debesu valstībai, Jēzus 
stāstīja līdzības par lielo mielastu un kāzu 
svinībām. Šajās līdzībās uzaicinātie viesi meklē 
attaisnojumus, lai neierastos. Nama tēvs pavēl 
savam kalpam: „Izej steigšus uz pilsētas ielām un 
gatvēm” un „uz lielceļiem un sētmalēm” „un ved 
šurp” nabagus, kroplus, tizlus un aklus.Garīgajā 
ziņā tas nozīmē — ikvienu no mums.

Svētie Raksti apliecina:
„Visas tautas būs ielūgtas” uz „Tā Kunga 

nama mielast[u]”.
„Sagatavojiet Tam Kungam ceļu …, lai Viņa 

valstība varētu izplatīties uz zemes, lai tās iedzī-
votāji varētu to saņemt un būt gatavi nākamajām 
dienām.”

Šodien uz Tā Kunga mielastu ir aicināts 
ikviens no jebkuras pasaules vietas un kultūras. 
Gados veci un jauni, bagāti un nabagi, vietējie un 
ieceļotāji — mēs veidojam mūsu Baznīcas drau-
dzes līdzīgas mūsu kopienām.
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En tant que chef des douze apôtres, Pierre a 
vu le ciel s’ouvrir et a eu la vision d’une « grande 
nappe, attachée par les quatre coins […] où se 
trouvaient [toutes] les créatures de la terre ». 
Pierre a enseigné : « En vérité, je reconnais que 
Dieu ne fait point acception de personnes. […] 
En toute nation celui qui craint [le Seigneur] et 
qui pratique la justice lui est agréable. »

À travers la parabole du bon Samaritain, 
Jésus nous invite à nous rapprocher les uns des 
autres et de lui dans son auberge, à savoir son 
Église. Il nous invite à être de bons voisins. Le 
bon Samaritain promet de revenir et de récom-
penser ceux qui prennent soin des personnes 
hébergées dans son auberge. Vivre l’Évangile de 
Jésus-Christ c’est aussi faire de la place pour tous 
dans son Église rétablie.

Faire « de la place dans l’hôtellerie » (ou 
l’auberge dans notre cas) signifie que « personne 
ne devrait être assis seul ». Lorsque vous venez à 
l’église et que vous voyez quelqu’un assis seul, je 
vous invite à le saluer et à vous asseoir à ses côtés. 
Il se peut que cela ne fasse pas partie de vos hab-
itudes. Cette personne peut avoir une apparence 
ou une façon de parler différentes des vôtres. 
Mais, comme le dirait un biscuit chinois : « Un 
voyage d’amitié et d’amour au sein de l’Évangile 
commence par un premier ‘bonjour’ et par s’asse-
oir à côté de quelqu’un. »

« Personne ne devrait être assis seul » signifie 
également que personne ne doit être seul émo-
tionnellement ou spirituellement. Je suis allé avec 
un père au cœur brisé rendre visite à son fils. Des 
années plus tôt, le fils était ravi à l’idée de deve-
nir diacre. À cette occasion, sa famille lui avait 
acheté sa première paire de chaussures neuves.

Mais à l’église, les diacres se sont moqués de 
lui. Ses chaussures étaient neuves, mais pas à la 
mode. Gêné et blessé, le jeune diacre a déclaré 
qu’il n’irait plus jamais à l’église. J’ai toujours le 
cœur brisé pour lui et sa famille.

Sur les routes poussiéreuses menant à 
Jéricho, chacun d’entre nous a été ridiculisé, 
humilié et blessé, peut-être méprisé ou maltraité. 
Et, à des degrés divers d’intention, chacun d’entre 
nous a également ignoré, n’a pas vu ou entendu, 
voire délibérément blessé quelqu’un d’autre. C’est 
justement parce que nous avons été blessés et 
que nous avons blessé autrui que Jésus-Christ 
nous amène tous à son auberge. Dans son Église, 
et grâce à ses ordonnances et ses alliances, nous 
nous rapprochons les uns des autres et de Jé-

Kā vadošais apustulis Pēteris redzēja vīziju, 
kurā pa atvērtām debesīm tika nolaists „liel[s] 
palag[s], aiz četriem stūriem …, tanī bija visādi 
… dzīvnieki”. Pēteris mācīja: „Tiešām, es atzīs-
tu, ka Dievs neuzlūko cilvēka vaigu, … ikvienā 
tautā Viņam ir tīkams, kas [To Kungu] bīstas un 
taisnīgi dzīvo.”

Līdzībā par labo samarieti Jēzus mūs aicina 
nākt citam pie cita un pie Viņa uz Viņa mājokli 
— Viņa Baznīcu. Viņš aicina mūs būt par labiem 
kaimiņiem. Labais samarietis apsola atgriezties 
un atlīdzināt par rūpēm pret tiem, kas atrodas 
Viņa mājoklī. Dzīvošana saskaņā ar Jēzus Kristus 
evaņģēliju nozīmē arī to, ka mēs nodrošinām 
vietu visiem Viņa atjaunotajā Baznīcā.

„[Vieta] tai mājoklī” ietver sevī principu 
— „nevienam nav jāsēž vienam”. Apmeklējot 
baznīcu, ja redzat kādu sēžam vienatnē, vai jūs, 
lūdzu, varētu viņam vai viņai pateikt „sveiki” un 
apsēsties blakus? Tas var būt jums neierasti. Šī 
persona var izskatīties vai runāt citādi nekā jūs. 
Visticamāk, laimes cepums varētu vēstīt: „Evaņ-
ģēlijā balstīts draudzības un mīlestības ceļojums 
sākas ar pirmo sveicienu un to, ka neviens nesēž 
vienatnē.”

„Nevienam nav jāsēž vienam” nozīmē arī to, 
ka nevienam nav jāsēž vienam arī emocionāli 
vai garīgi. Es devos kopā ar kādu dziļi nelaimī-
gu tēvu apciemot savu dēlu. Pirms vairākiem 
gadiem viņa dēls bija sajūsmā par to, ka kļūs par 
jaunu diakonu. Par godu šim notikumam viņa 
ģimene nopirka viņa pirmo jauno apavu pāri.

Bet baznīcā diakoni viņu izsmēja. Viņa 
kurpes bija jaunas, bet ne modernas. Apkaunots 
un sāpināts, jaunais diakons teica, ka vairs nekad 
neies uz baznīcu. Mana sirds joprojām ir satriek-
ta par viņu un viņa ģimeni.

Katrs no mums ir ticis izsmiets, pazemots 
un ievainots, varbūt pat nicināts vai cietis no 
vardarbības uz putekļainajiem ceļiem, kas ved uz 
Jēriku. Un katrs no mums ar dažādiem nodo-
miem ir arī ignorējis, nepamanījis vai nedzirdējis, 
varbūt pat apzināti sāpinājis citus. Tieši tāpēc, 
ka mēs esam tikuši sāpināti un esam nodarījuši 
pāri apkārtējiem, Jēzus Kristus mūs visus aicina 
uz Savu mājokli. Pateicoties Viņa priekšrakstiem 
un derībām, Viņa Baznīcā mēs nākam cits pie 
cita un pie Jēzus Kristus. Mēs mīlam un tiekam 
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sus-Christ. Nous aimons et sommes aimés, nous 
servons et sommes servis, nous pardonnons 
et sommes pardonnés. Souvenez-vous que « si 
grands soient nos maux [Jésus] peut les guérir». 
Les fardeaux terrestres s’allègent. La joie de notre 
Sauveur est réelle.

Dans1 Néphi 19, nous lisons : « Oui, [ils] 
foulent aux pieds jusqu’au Dieu d’Israël lui-même 
[…], ils le méprisent. […] C’est pourquoi ils le 
flagellent, et il le souffre ; et ils le frappent, et il le 
souffre. Oui, ils crachent sur lui, et il le souffre. »

Mon ami, le professeur Terry Warner, dit 
que le Christ n’a pas été jugé, flagellé, frappé et 
que l’on ne lui a pas craché dessus de manière 
occasionnelle, uniquement pendant sa vie dans 
la condition mortelle. La manière dont nous 
nous traitons les uns les autres, en particulier les 
personnes qui ont faim, qui ont soif ou qui sont 
exclus, correspond à la manière dont nous le 
traitons lui.

Dans son Église rétablie, nous sommes tous 
meilleurs lorsque personne n’est assis seul. Ne 
nous contentons pas de faire des concessions ou 
de tolérer. Au contraire, accueillons, reconnais-
sons, aidons et aimons sincèrement chacun. Que 
chaque ami, chaque sœur et chaque frère ne soit 
pas un étranger ou une étrangère, mais de nou-
veau chez lui ou chez elle.

Aujourd’hui, beaucoup se sentent seuls et 
isolés. À cause des réseaux sociaux et de l’in-
telligence artificielle, nous sommes parfois en 
manque de proximité et de contact humain. 
Nous voulons entendre la voix de chacun. Nous 
voulons éprouver un sentiment d’appartenance 
authentique et ressentir de la gentillesse.

Il existe de nombreuses raisons pour 
lesquelles nous avons l’impression de ne pas être 
à notre place à l’église et, pour parler au sens 
figuré, d’être assis seuls. Nous nous préoccupons 
peut-être de notre accent, de nos vêtements ou de 
notre situation familiale. Il se peut que nous nous 
sentions inadéquats, que nous sentions la ciga-
rette, que nous aspirions à la pureté morale, que 
nous ayons rompu avec quelqu’un et que nous 
nous sentions blessés et gênés, ou que nous soy-
ons préoccupés par telle ou telle règle de l’Église. 
Nous sommes peut-être célibataires, divorcés ou 
veufs. Nos enfants sont bruyants ou nous n’avons 
pas d’enfants. Nous n’avons pas fait de mission ou 
nous sommes rentrés prématurément. La liste est 
longue.

Mosiah 18:21nous invite à nous lier les uns 

mīlēti, kalpojam un mums tiek kalpots, piedo-
dam un saņemam piedošanu.Lūdzu, atcerieties: 
„Uz Zemes nav ciešanu, ko Debess nespētu 
dziedēt”;Zemes nastas kļūst vieglākas — mūsu 
Glābēja prieks ir īsts.

1. Nefija 19. nodaļāmēs lasām: „Patiešām, pa-
tieso Israēla Dievu [viņi] mīda zem savām kājām; 
… viņi To nonievā. … Tāpēc tie Viņu šaustīs, un 
Viņš to pacietīs; un tie sitīs Viņu, un Viņš to pa-
cietīs. Jā, tie spļaus uz Viņu, un Viņš to pacietīs.”

Mans draugs, profesors Terijs Vorners, saka, 
ka tiesāšana, šaustīšana, sišana un spļaušana ne-
bija nejauši atgadījumi, kas notika vienīgi Kristus 
laicīgajā dzīvē. Tā, kā mēs izturamies cits pret 
citu, — it īpaši pret izsalkušo, izslāpušo, vientuļo, 
— tā mēs izturamies pret Viņu.

Mēs visi būsim labāki, ja Viņa atjaunotajā 
Baznīcā neviens nesēdēs viens pats. Nepieļausim 
domu, ka kāds vienkārši pielāgosies vai piecietīs. 
Būsim patiesi laipni, pieņemsim, kalposim, mī-
lēsim. Kaut katrs draugs, māsa, brālis nejustos kā 
cittautietis vai svešinieks, bet gan kā bērns mājās.

Daudzi šobrīd jūtas vientuļi un atšķirti. 
Sociālie mediji un mākslīgais intelekts var mums 
likt ilgoties pēc cilvēciskas saiknes un saskarsmes. 
Mēs vēlamies dzirdēt cits cita balsi. Mēs vēlamies 
autentisku piederību un laipnību.

Ir daudz iemeslu, kāpēc mēs varam justies 
neiederīgi baznīcā. Tēlaini izsakoties — sēdēt 
vieni. Mēs varam raizēties par savu akcentu, ap-
ģērbu, ģimenes situāciju. Iespējams, mēs jūtamies 
nepiemēroti, smaržojam pēc tabakas dūmiem, 
ilgojamies pēc morālas tīrības, esam šķīrušies un 
jūtamies ievainoti un apmulsuši, mūs uztrauc 
kādi konkrēti Baznīcas noteikumi. Mēs varam 
būt neprecējušies, šķīrušies, atraitņi. Mūsu bērni 
trokšņo; mums nav bērnu. Mēs nekalpojām misi-
jā vai atgriezāmies mājās pirms laika. Šo sarakstu 
vēl varētu turpināt.

Mosijas 18:21mūs aicina sasaistīt savas sirdis 
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aux autres dans l’amour. Je nous invite à moins 
nous inquiéter, à moins juger, à être moins ex-
igeants envers autrui et, lorsque cela est néces-
saire, à être moins durs envers nous-mêmes. 
Nous ne bâtirons pas Sion en un jour. Mais ch-
aque « bonjour », chaque geste chaleureux, nous 
rapproche de Sion. Faisons davantage confiance 
au Seigneur et choisissons joyeusement d’obéir à 
tous ses commandements.

III.
D’un point de vue doctrinal, dans le foyer 

de la foi et la communauté des saints, personne 
n’est assis seul grâce à l’alliance qui nous lie à 
Jésus-Christ.

Joseph Smith, le prophète, a enseigné : « 
C’est à nous qu’il appartient de voir la gloire 
des derniers jours, d’y participer et de la faire 
avancer. Cette gloire est ‘la dispensation de la 
plénitude des temps’, […] où les saints de Dieu 
seront rassemblés de toutes les nations, familles 
et peuples. »

« [Dieu] ne fait rien qui ne soit pour le profit 
du monde […] afin d’attirertousles hommes [et 
femmes] à lui. […]

« Il les invitetousà venir à lui et à prendre 
part à sa bonté […] ettoussont pareils pour Dieu. 
»

La conversion à Jésus-Christ exige que nous 
nous dépouillions de l’homme naturel et de la 
culture du monde. Comme l’a enseigné Dallin 
H. Oaks, nous devons renoncer à toute tradition 
et pratique culturelle contraire aux commande-
ments de Dieu et devenir des saints des derniers 
jours.Il a dit : « Tous les membres de l’Église de 
Jésus-Christ des Saints des Derniers Jours part-
agent une culture unique de l’Évangile, des val-
eurs, des espérances et des pratiques communes. 
» La culture de l’Évangile comprend la chasteté, 
l’assistance hebdomadaire à l’église et le fait de 
ne pas consommer d’alcool, de tabac, de thé, ni 
de café. Elle comprend l’honnêteté et l’intégrité. 
Elle comprend la notion que nous progressons 
dans l’Église, sans monter ni descendre dans la 
hiérarchie.

J’apprends énormément des membres fidèles 
et de nos amis de tous les pays et de toutes les 
cultures. L’étude des Écritures dans plusieurs 
langues et du point de vue de différentes cultures 
approfondit ma compréhension de l’Évangile. Les 
différentes manifestations des vertus chrétiennes 
approfondissent mon amour et ma compréhen-

mīlestībā.Es mūs aicinu mazāk uztraukties, 
mazāk tiesāt, mazāk pieprasīt no citiem — un, ja 
nepieciešams, nebūt tik bargiem pret sevi. Mēs 
nevaram izveidot Ciānu vienā dienā. Tomēr katrs 
izteiktais „sveiki”, katrs sirsnīgais žests mūs tuvi-
nās Ciānai. Paļausimies vairāk uz To Kungu un 
priekpilni izvēlēsimies pildīt visas Viņa pavēles.

 III
Doktrīnas ziņā ticīgo saimē un svēto sadrau-

dzībā nevienam nav jāsēž vienam, jo ikviens 
pieder Jēzus Kristus derībai.

Kā mācīja pravietis Džozefs Smits: „Mums 
dota iespēja redzēt, piedalīties un palīdzēt virzīt 
uz priekšu pēdējo dienu godību, laiku pilnības at-
klāšanu …, kad Dieva svētie tiks sapulcināti kopā 
no katras tautas, cilts, valodas un tautības.”

Dievs „nedara neko, kā vien to, kas nāk par 
labu pasaulei; … lai Viņš varētuvisuscilvēkus 
vilkt pie Sevis. …

… Viņš aicinavisusnākt pie Viņa un baudīt 
Viņa labestību; … unvisiir vienādi Dieva priekšā”.

Pievēršanās Jēzum Kristum no mums prasa 
atmest miesīgo cilvēku un pasaulīgo kultūru. 
Kā māca prezidents Dalins H. Oukss, mums ir 
jāatsakās no jebkādām tradīcijām un kultūras 
paražām, kas ir pretrunā ar Dieva baušļiem, un 
jākļūst par pēdējo dienu svētajiem.Viņš paskaid-
roja: „Visiem Pēdējo Dienu Svēto Jēzus Kristus 
Baznīcas locekļiem ir kopīga unikāla evaņģēlija 
kultūra, vērtību, gaidu un ieradumu kopums.”E-
vaņģēlija kultūra ietver šķīstību, iknedēļas 
baznīcas apmeklēšanu, atturēšanos no alkohola, 
tabakas, tējas un kafijas. Tā ietver godīgumu un 
godprātību, izpratni par to, ka mēs virzāmies uz 
priekšu, nevis augšup vai lejup Baznīcas amatos.

Es mācos no uzticīgiem Baznīcas locekļiem 
un draugiem ikvienā zemē un kultūrā.Svēto 
Rakstu studēšana vairākās valodās un kultūras 
skatījumos padziļina evaņģēlija izpratni. Dažādas 
Kristum piemītošo īpašību izpausmes padziļina 
manu mīlestību un izpratni par manu Glābēju. 
Kā mācīja prezidents Rasels M. Nelsons, visi tiek 
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sion de mon Sauveur. Nous sommes tous bénis 
lorsque nous établissons notre identité culturelle, 
comme l’a enseigné le président Nelson, comme 
étant celle d’un enfant de Dieu, d’un enfant de 
l’alliance et d’un disciple de Jésus-Christ.

La paix de Jésus-Christ nous est destinée 
personnellement. Récemment, un jeune homme 
m’a demandé avec sincérité : « Frère Gong, puis-
je encore aller aux cieux ? » Il se demandait s’il 
pourrait un jour être pardonné. Je lui ai demandé 
son nom, je l’ai écouté attentivement, je l’ai invité 
à parler à son évêque et je l’ai serré dans mes 
bras. Il est reparti avec de l’espoir en Jésus-Christ.

J’ai mentionné ce jeune homme dans un 
autre contexte. Plus tard, j’ai reçu une lettre 
anonyme qui commençait ainsi : « Frère Gong, 
ma femme et moi avons élevé neuf enfants […] 
et avons fait deux missions. » Mais « j’ai toujours 
pensé que je n’irais pas au royaume céleste […] 
parce que les péchés que j’ai commis dans ma 
jeunesse étaient très graves ! »

La lettre se poursuivait ainsi : « Frère Gong, 
lorsque vous avez raconté comment ce jeune 
homme avait retrouvé l’espoir d’être pardonné, 
j’ai été rempli de joie et j’ai compris que moi aussi 
je pouvais être pardonné. » La lettre se termi-
nait ainsi : « Maintenant, je commence même à 
m’apprécier ! »

Notre sentiment d’appartenance grâce aux 
alliances s’approfondit à mesure que nous nous 
approchons les uns des autres et du Seigneur 
dans son auberge. Le Seigneur nous bénit tous 
lorsque personne n’est assis seul. Et qui sait ? 
La personne assise à côté de nous deviendra 
peut-être notre meilleur ami, comme le dirait 
un biscuit chinois. Je prie humblement que nous 
trouvions et fassions de la place pour le Seigneur, 
et les uns pour les autres, au souper de l’Agneau. 
Au nom sacré de Jésus-Christ. Amen.

svētīti, kad mēs definējam savu kultūras iden-
titāti, būdami Dieva bērni, derības bērni, Jēzus 
Kristus mācekļi.

Jēzus Kristus dāvātais miers ir domāts mums 
katram personīgi. Nesen kāds jauns vīrietis man 
sirsnīgi jautāja: „Elder Gong, vai es joprojām 
varu nokļūt debesīs?” Viņš prātoja, vai viņam 
jebkad varētu tikt piedots. Es pajautāju viņa vār-
du, uzmanīgi klausījos, aicināju viņu aprunāties 
ar savu bīskapu un cieši viņu apskāvu. Viņš devās 
prom ar cerību Jēzū Kristū.

Es pieminēju šo jauno vīrieti vēl citā kon-
tekstā. Vēlāk es saņēmu neparakstītu vēstuli, kas 
sākās ar šādiem vārdiem: „Elder Gong, mēs ar 
sievu esam izaudzinājuši deviņus bērnus … un 
kalpojuši divās misijās.” Taču „manī vienmēr ir 
bijusi sajūta, ka man nebūs ļauts ieiet celestiā-
lajā valstībā …, jo mani jaunības grēki bija tik 
smagi!”

Vēstule turpinājās: „Elder Gong, kad jūs 
pastāstījāt par jauno vīrieti, kurš ieguva cerību 
uz piedošanu, mani piepildīja prieks un es sāku 
apzināties, ka varbūt man [var tikt piedots].” 
Vēstule noslēdzas ar vārdiem: „Tagad es sev pat 
patīku!”

Piederība caur derībām padziļinās, kad mēs 
nākam cits pie cita un pie Tā Kunga Viņa mājok-
lī. Tas Kungs svētī mūs visus, kad neviens nesēž 
vienatnē. Un ko lai zina? Varbūt cilvēks, kuram 
sēžam blakus, var kļūt par mūsu labāko laimes 
cepuma draugu. Es pazemībā lūdzu, kaut mēs 
atrastu un nodrošinātu vietu Viņam un cits citam 
Jēra mielastā,Jēzus Kristus svētajā Vārdā, āmen.
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